
MORT - DEUIL 4

J (le Seigneur) 2023 12 29
Au dernier jour, toi seul te jugeras en voyant Ma Sainte Face et toi seul pleureras 
sur tes manquements, sur tes rejets. Mais Mon Cœur te délivrera de tes péchés, 
Mon Cœur te portera délivrance et, avec toi, Je marcherai sur le sentier, pour te 
guider à la Maison de Lumière éternelle. N’aie crainte de la Fontaine d’Eau vive 
qui lavera ton vêtement et lui portera blancheur, n’aie crainte de la Lumière qui 
dans Ses bras t’emportera ! Tu deviendras nouveau-né en Ciel et tu apprendras à 
te libérer de tes nombreuses fautes ; tu entreras dans le bain de la purification 
avec un cœur nouveau, l’esprit à l’abandon et tu sentiras couler en toi la Source 
vive du Salut qui à tout homme est donné. 
Enfant, n’aie crainte du passage, qui que tu sois, le Ciel reprend en Son sein l’en-
fant que sur la Terre Il a fait naître pour Le glorifier. Tu n’as pas su ou pas pu Me 
glorifier sur la Terre, alors en Mes demeures du Ciel tu apprendras à aimer qui Je 
suis  car  tu  Me  reconnaîtras ;  et  tous  tes  rejets,  tous  tes  refus  disparaîtront 
comme neige au soleil et tu viendras à Moi qui t’attirerai pour te montrer la vie, la 
vraie Vie en Dieu, ton unique Sauveur, ton Maître et ton Père ; et tu Me reconnaî-
tras et tu M’aimeras et Je ferai de toi un nouveau-né en Ciel et tu retrouveras ta 
dignité d’enfant de Dieu, que le Malin a cherché à te voler pour que le sourire en 
toi ne s’épanouisse. Mais Moi, au dernier jour - à ton dernier jour - Je viens te 
donner une nouvelle chance de venir à Moi, de M’approcher, de Me reconnaître et 
de Me suivre. 

J 24 03 15
On ne détruit pas un corps pour le jeter à la poubelle mais on enterre un corps 
pour qu’il germe à la vie nouvelle.

K (Katia) 24 10 02
Rien ne meurt jamais. La mort est un leurre, l’envol est un festin qui jamais ne 
cesse.

J 24 12 05
Le pauvre partage, le riche amasse mais, à l’heure de la mort, que portera-t-il ? 
Tous serez nus, seules vos œuvres parleront pour vous. Il n’y aura plus ni riche 
ni pauvre à la manière du monde ; et celui qui aura amassé des richesses, les em-
portera-t-il ? Où sera son or puisqu’il aura délaissé le cœur ? Je viens vous dire à 
nouveau de poser, de déposer vos bagages qui ne sont qu’illusion et poids. À l’ins-
tant de la mort, tous comprendrez la vanité des choses de ce monde. Enfants, 
déshabillez-vous de l’ancien et laissez-vous vêtir du Nouveau qui vient et vous se-
rez habillés de Lumière. 

J 24 12 19
La Vie peut-elle créer la mort ? Non ! La mort vient du Malin et avec lui elle est et 
elle sera annihilée. Ô mort, où est ta victoire ? 

J 24 01 03
La mort est entrée dans le monde par la faute ; la faute, le manque d’amour, le 
manque de foi ! La faute, qui est celle de goûter à l’esprit de mort, l’esprit de néga-



tion, l’esprit de rébellion ! La mort, enfants, est dans cet esprit parce que celui-ci 
vous coupe de la Vérité et la Vérité est l’unique Sauveur, l’unique Prince de la 
paix, la vive Flamme d’amour.
Votre volonté propre, enfants, est mortifère alors que Ma Divine Volonté est amour 
et vérité, elle est vérité, la Vérité.
Souvenez-vous toujours qu’à Mon Image et à Ma Ressemblance vous avez été et 
vous êtes créés. Pourquoi alors peut-il sortir de vous un mal ? Parce que vous 
avez abandonné la voie du Salut pour entrer dans votre volonté propre qui est 
mortifère et qui donc est mort. Ainsi, la mort est-elle entrée dans vos parterres et 
elle a fait des ravages.

J 25 01 16
La vie peut-elle mourir ? La mort n’est qu’un passage vers une autre voie qui dans 
la vie se poursuit.

J 25 07 12
Enfants, J’ai aimé ses appels1 qui Me comblaient ; elle a ainsi amené à la guérison 
tant d’âmes rebelles qui, par leur déni, Me portaient souffrance. Enfants, l’heure 
de l’envol qui a sonné a apporté la délivrance et cette délivrance a mené tant 
d’âmes en Ma Demeure ! Celui qui désire apaise Mon Cœur et Je tremble d’amour 
lorsque Je ne le comble pas de suite mais, ainsi, par son abandon, par la souf-
france et le don de son attente, par le don et la souffrance d’autres aussi qui at-
tendent, Je fais venir à Moi des âmes rebelles. Leur amour, leurs appels comblent 
Mon Cœur de joie car, ainsi, Je peux sauver d’autres âmes qui dans le refus se 
sont cloîtrées et dont la souffrance, ignorée cependant, est intolérable.
Votre maman, dans la douceur, a été attendue parce qu’elle a su offrir son fiat 
dans le silence, dans la douleur aussi de l’attente, mais la soif qui grandit en 
l’âme enflamme Mon Cœur et Je ne peux parfois Me soustraire à prendre un 
cœur qui M’appelle avec un tel désir.
L’âme qui implore comble Mon Cœur de joie. Il y en a si peu en ces temps qui 
tournent le regard vers Moi avec ferveur, avec amour, avec tendresse, que J’exulte 
d’entendre leur appel de la Terre parce que leur soif purifie cette Terre si encom-
brée de surdités, et Mon Cœur, qui pleure dans le silence, a un sursaut de joie 
lorsque l’un d’entre vous avec flamme, M’invoque, Me prie, Me supplie avec ar-
deur. 
Entendre une âme, une seule âme qui M’appelle, Me comble et M’apaise. Ne se-
rait-ce que pour une seule âme, Je ne châtierai pas ou Je retarderai le châtiment, 
mais pour combien de temps encore ? 
Lorsqu’une âme M’implore et Me porte son sourire, c’est elle qui Me soulage, c’est 
elle qui ôte des larmes et des pleurs de Mon Cœur, aussi Je la garde, parce qu’elle 
Me porte sa rétribution et comble Mon Cœur de reconnaissance.
Enfants, accordez-Moi votre ferveur et réjouissez-vous car une âme qui M’appelle 
et que Je reprends dans Mon Royaume trouve vive Flamme et de flamme d’amour 
elle se consume dans la joie.

1) Le Seigneur évoque la maman de l’une d’entre nous, rappelée à Lui le 10 juillet, à l’âge de 101 ans.


